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xcmptc  d’aymcr  : L’Amour;  mer  ; Par  fes  fleurs  Et  fes  vives  couleurs,  Flore 

fuir  fon  bonheur  : La  Fier-  heur:  Les  Amans  Cheriflent  leurs  tourmens , Que  leur 


du  doux  Zc-  phire  Veut  fixer  les  voeux.  Et  Pomone  foûpire.  Dans  de  tendres 
amctffl:  ra-  vie.  De  tes  feux  charmans , On  te  doit  de  la  vie,  Les  plus  doux  mo- 
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tys  Fr  fans  c^fTe  l’Aurore,  Previenr,  cherche, adore  ; L’Amant  de  Procris, 
iou-  Quelle  peine  cruelle,  Pour  une  immor-  telle.  D’être  fans  amour. 
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1.  passepied 


On  reprend  le  i.  Pajfepied , page  lÿi. 
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PRELUDE. 

SCENE  IV. 

DIANE,  ENDIMION,  ARETHUSE.  Suite  de  Diane. 

ARETH^USE.  ^ ^ ^ ^ ~^""T  ^ ^ 


D E quels  concerts  rctcntilTcnt  ces  lieux  ? Aux  charm-s  de  l’Amour  Diane  à pu  fc 
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rendre?  Morcelle,  puis- je  me  deffendre  D’un  pouvoir  qui  foûmcc  les  Dieux  ; Loin  que  mon 
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d’hu  y l'Amour  veut  m’cnflamer  ; Et  le  De-  voir  veut  les  éceindre.  Amour , cefle  de  me  con- 
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traindre,  Outoy, cruclDe-  voir,ccffe  de  m’allarmcr. 
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DIANE  ETENDIMION. 


L’Amour  n’a  que  de  douces  peines,  Ne  contraignez  point  vos  de-  firs  : L’A- 
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firs  ; Q^nd  ce  Dieu  vo**  offre  des  chaînes , Il  vous  préparé  des  plaifirs.  Qiiand  ce  firs. 
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firs  ; Quand  ce  Dieu  vo®  offre  des  chaînes,  II  vous  préparé  des  plaifirs.  Quand  ce  firs. 
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SCENE  V. 


DIANE,  ENDIMION,  ALPHE’E,  ARETHUSE,  Suite  de  Diane. 

ALPHF’E.  a.  M.  M.  m.  a a A * 


(^oy, voulez-vous  encor  refifter  à ma  flame  ? Ma  conftace  & mes  foins  ne  touchée  point  v( 
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tre  amCjPour  moy  tout  vo*’ parle  en  ce  jour , Diâne,clle-  même  fou- pire.  Qu’il  fcroitglori- 
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ne  pouvoir  vous  fuir  vous  me  voyez  réduite,  Et  vous  lif’z  trop  dans  mon  cœur. 
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Un  heureux  fort  en-  fin  couronne  mon  at-  tente.  Amour , Divinité  char- 
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larmes,  Pour  vous  gue-  rir  d’une  fatale  erreur.  Utie  crainte  trop  vaine  âvoitfcduic  mon 
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cœur  , Oubliez  vos  tourmens.  Oubliez  vos  al-  lar-  mes.  Oubliez  vos  tour- 
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Gardons  à jamais  nos  a-  mourSjChcrifTons  le  poids  de  nos  chaî- 


Gardons  à jamais,  à jamais  nos  a-  mours , 
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ncs  : Nous  avons  vu  finir  nos  peines,  Que  nos  plaifirs 


durent  toujours,  Gar- 
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dons  à jamais  nos  amours  , Gardons  à jamais  nos  amours , CherilTons  le  poids  de  nos 
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chaînes  : Gheriflons  le  poids  de  nos  chaî- 
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ncs -.Nous  avons  vu  finir  nos  peines,  Que  nos  plaifirs  durent  toujours.  Gardons  à jo'- 
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ncs  : Nous  avons  vu  finir  nos  peines,  Que  nos  plaifirs  durent  toujours.  Gar- 
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dons  à jamais  nos  amours.  Gardons  à jamais  nos  amours, Gardos  à jamais , à jamais  nos  amours 
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Rendons,  Rendons  hommage  au  plus  charmant  des  bieux. 


Rendons,  Rendons  hommage  au  plus  charmant  des  Dieux. 
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Rendons,  Rendons  hommage  au  plus  charmant  des  Dieux. 


T-  ■ 
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SCENE  SIXIEME  ET  DERNIERE. 

E A M O U R fur  fa  gloire,  DIANE,  ENDIMION,  ALPHEE, 
ARETHUSE.  Troupe  de  Divinitez  des  Cieux.  Troupe  de  Peuples  de  la  Terre. 

L'AMOUR.  A ♦ A A ^ ^ 


./\.Mans,  que  j’ay  contraints  à ceder  la  victoire,  Je  borne  ma  ven- 
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mande  que  la  gloi-  re.  D’un  triomphe  iî  b'“au  goûtez  mille  plaifirs  , Je  n’en  de- 
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mande  que  la  gloi-  re.  Arethufe,  le  fort  féconde  mes  bien- faits,  II  vous  tend  immor- 
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traits , En  vous  faifanc  vivre  à jamais , Il  veut  que  vous  b û-  liez  d’une  flame  c-  ter- 
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ne!-  le.  Pour  célébrer  un  jour  fi  beau,  fi  glorieux,  Les  Dieux, & les  Mortels  s’af- 
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C H OE  U R. 

Chantons  l’AmonrjChantons  le  pouvoir  de  fes  armes,  Chantons  l’Amour,  Chantons  TA- 


Chantons  l’Amour, chantons  le  pouvoir  de  Tes  armes.  Chantons  l’Amour,  Chantons  l’ A- 
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mour  , chantons  le  pouvoir  de  fcs  ar-  mes.  Violons. 
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Chantons  rAmour,chantons  le  pouvoir  de  fcs  armes, Chatons  l’Amonr, 

^ A- 

* * A.  A — w ÉK  I ^ 


.6- 


Chantons  l’Amour, chantons  le  pouvoir  de  fcs  armes, Chatons  l’Amour, 
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Chantons  l’Amour,  chantons,  chantons  le  pouvoir  de  fcs  at-  mes.  Il  blcfTc  les  Mor- 
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chaîne  les  Dieux  ; il  cnchaî- 


chaî. 
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f l«ÿf»  lîitE 

IliU  lllli  iWJl 


ACTE  TROISIEME.  SCENE  VI. 
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mis  à Tes  chaimes.  Chantons  l’Amour,  chantons  le  pouvoir  de  fes  armes,  Chantons  l’A- 


mour, Chantons  l’Amour,  chantons  le  pouvoir  de  fes  ar-  mes,  Violons. 
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mour , Chantons  l’Amour , chantons  Icponvoir  de  fes  ar-  mes.  Violons. 
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Il  brûle  au  fein  des  Eaux^ 
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il  regne  dans  les  Cieux , La  Terre , les  Enfers  font  foûmis 
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Chantons  l’Amour , Chantons  l’Amour  , chantons  le  pou- 


voir de  fes  ar-  mes. 
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Amor  diletco  , Gioia  del  petto  , Gioia  dcl  petto , Ecco  mio  cote. 
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Prendilo,  Prendilo  Amo 
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Chc  me  gradita , La  tua  ferita, 
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DEUXIE’MECHACONNE. 
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On  remets  U Chaconne  par  h mol^  ^ en  fuite  le  Chœur,  Chantons  l’Amour , &c.  p.  ziz. 

par  où  l'on  finit  le  Troifième  ^ dernier  ABc,  ^ 
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EXTRAIT  DU  PRIVILEGE. 


A R Lettres  Patentes  du  Roy  données  à Arras  Ponzieme  jour  du  mois 
de  May , T A n de  Grâce  mil  fix  cent  foixante  3c  treize  ^ Signées  LOUIS  j 
Et  plus  bas.  Parle  Roy,  Colbertj  Scellées  du  grand  Sceau  de  cire  jaune; 
Vérifiées  3c  Regifiirécs  en  Parlement  le  15.  Avril  1678.  Confirméespar 
Arrefts  contradidoircs  du  Confeil  Privé  du  Roy  des  30.  Septembre 
1^94.  ôTs.  Aouft  1696-  Il  eft  permis  à Çhriftophe  Ballard , feul  Imprimeur  du  Roy 
pour  la  Mufique,  d’imprimer,  faire  Imprimer,  Vendre  3c  Diftribuer  toute  forte 
de  Muriqae,tant  Vocale,  qu  Inftrumentale , de  tous  Auteurs  : Eaifant  défences  à 
toutes  autres  perfonnes  de  quelque  condition^  qualité  qu’elles  foient,  d’entreprendre 
ou  faire  entreprendre  ladite  Imprefiion  de  Mufique,  ny  autre  chofe  concernant  icelle, 
en  aucun  lieu  de  ce  Royaume,  Terres  3c  Seigneuries  de  fon  obeïflance , nonobftan t 
toutes  Lettres  à ce  contraires  ; ny  mefme  de  Tailler  ny  Fondre  aucuns  Caractères 
de  Mufiejuefans  le. congé  3c  permifiion  dudit  Ballard,  à peine  de  confifeation  defdits 
Caractères  3c  Imprcfiions , & de  fix  mille  livres  d’amende , ainfi  qu’il  eft  plus  amplement 
déclaré  éfdites  Lettres  : Sadite  Majefté  voulant  qu’à  l’Extrait  d’icelles  mis  au  commen- 
cement ou  fin  defdirs  Livres  imprimez,  foy  foit  ajoûtée  comme  à l’Original. 
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